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NOTRE COURRIER DU CŒUR

Documents Inédits
U y a quelques mois, j'eus la visite

de M. Luc Rubattel, ancien conseiller
d'Etat à Vuibroye. Il m'apportait un
ancien chansonnier fort intéressant et
donnant entre autres choses, des couplets
français de « la table à rallonges », qui
inspira à Marc à Louis l'idée de sa jolie
chanson en patois « La trâbllia à ralondze

», qui se chante sur l'air de « Roulez

tambours ».

Or, le fils Rubattel m'a encore apporté
deux cahiers de devises et histoires gaies
en français et en patois datant du siècle
passé, le tout écrit par son grand-père,
Louis George, décédé en 1920.

Que de charmantes choses dans ces

pages : poésies et chansons sentant le
passé et l'humour d'autrefois.

Un des cahiers commence par les
couplets en patois qui décoraient l'auberge
vaudoise au village suisse de l'Exposition
nationale à Genève en 1896. A cet effet,
les vignerons s'étaient groupés en syndicat

et c'était ce syndicat lui-même qui
tenait la pinte. On lisait à l'entrée de

l'exposition :

Nous y verrons l'horlogerie
Dont la ravissante industrie
Rivalise, sans flatterie,
Avec mainte catégorie.
Nous y verrons la lingerie
A côté de la librairie
Et la coquette broderie
Se mirant dans l'orfèvrerie, etc.

et aussi les quatrains sur les bises de
Genève qui sont, certainement, toujours
de saison :

Lorsque tu souffles en tempête
Sur nous exerçant tes fureurs
Notre émotion inquiète
Appréhende quelque malheur

Dans le domaine culinaire, il y a des

vers de Marc Monnier datant de 1847, en
l'honneur de Tiennette Briffaut, sa
cuisinière puis encore une recette pour
faire les beignets aux pêches, également
en couplets.

Plus loin une chanson sur le référendum

et la votation qui suivit. Mais de

quel référendum on ne le sait plus, il
y en a tant eu

Une chanson de huit couplets parle de la
tempérance. Elle n'a rien de méchant,
chaque verset se terminant par « coco,
café, thé, chocolat ». Ce coco était une
boisson sans alcool de ce temps : le coco
de Calabre.

Il faut croire que l'auteur faisait partie
de l'autorité communale, car il y a des

couplets sur le bon municipal, sur une
séance de la municipalité et encore une
chanson sur la mise de bois :

La voix de l'huissier aux aguets,
S'élève dans le grand silence,
La danse des chiffres commence,
Avec la danse des billets...

Et le premier cahier se termine par
cette pensée prétendument de Salo-

mon : Si les femmes prenaient autant
de soin pour choisir leur mari que pour
choisir leurs robes et leurs coiffures, il
y aurait moins de mauvais ménages et de
divorces, mais davantage de vieux
garçons.

Peut-être que l'un ou l'autre de nos
lecteurs se souviendra de quelque histoire
ou chanson signalée et désirerait en
obtenir la copie, le soussigné lui fera ce

plaisir dans la mesure du possible. O.
Pasche, secrétaire romand, Essertes sur
Oron.

Oscar Pasche.

147


	Notre courrier du coeur : documents inédits

